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rRT̂  nr PAEJ pont SERVIR DE Rjm* ATJX 
IKU l>\N'<;ERS. — Psu» de tsufeaage, cnsnpos* die deux 
tmrs d« béé blanxé es an t i e n de bit roux on mooaux ; 1* r 'ji d'un kilogramme et demi cet taxé, par kilesmmaw, 

O.aX — P u a d» deaxiama qualité : la pain d an kilo-
«rramiue et demi «ai taxé, par kilogramme, a 0.31. — Pain 
bkioc, compoaé comme le précèdent, avec extraction de 
06 p. c. de K U , remplacé par la, même quantité de fleur : 
le pain d'un kilogramme et demi est taxe, par kilogramme, 
» 0 53. — Pain de fleur (dit pam trançaocK composé dé 
fleur de première qualité : le pain de 125 grammes est taxé 
T 0 0412o ; ku deux p a i n , à 0.08250 ; les quatre pain» a 
0.166; Wa huit pains, a 0.33. — Fait à r H ô t ê T d e la 
Mairie d* Roubaix, le 11 juin 1902. 
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fotir tons rommerets et militons bnurgeoitet. depuis «O f r a s e s 
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E r n e s t X3X7'S . 'SS2ZiIVS 
Il »»r«i d'Armentteréa», 11«, Koul ia i t 
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Comptoir de Change de Roubaix-Tourcoing 
Tocreoing, 10b1*, Place de la Sèpabliqqe 

C p i r a t i o n s de B o u r s e - P r ê t s h y p o t h é c a i r e s 
iLange, Coupons,Renhcig" gratuits, Opérations à forfait 

"CASSEZ, BRISEZ TOUT 
ET VOUS RECOLLEREZ TOUT 

avec la c o l l e a m é r i c a i n e en vente à h librairie 
An Journal de Houbaix. — P r i x d u tube 0 . 6 0 . 

1 Mammimk 
U n e C o m p a g n i e f l o r i s s a n t e . — S o n o b j e t . 

R e n d e m e n t a c t u e l . — B r i l l a n t 
a v e n i r . — D i v i d e n d e s . 

Parmi les râleurs américaines dont l ' introduction 
t j r le marché es t proche, les actions d e la Compagnie 
franco-Américaine de» Bassin» Pétrolières de 

Sainte-Marte mér i tent une mention spéciale. 
L a Compagnie de Sainte-Marie e s t u n e coopéra

t i o n d e capital istes français c t américains ayant pour 
objet Fexploitation de riches giaeiuemta rjétrolifores 
s i tues dans l'Oliio (Etats-Unis) . 

L e capital social de la Compagnie e s t de 3 ,000,000 
*> r r * ° p ' ($ 600,000), divisé en 120 actions, antièro-
ent libérées de 25 francs ($ 5) chacune. 

Les propriétés de la Compagnie o n t fa i t l 'objet 
d'an rapport établ i par M. C.-A. Laissai, ingénieur, 

dedbaur e&«scienc<B, examinateur à l 'Ecole Po ly 
technique de Parie, chevalier de la Légion d'honneur. 

BÉNÉFICES ACTUELS 
La production moyenne actuelle des 66 puitts en 

exploitation est de 395 barils de pétrole brut par 
jour, soit , par an : 

395 x 300 = 142,200 barils 

Avoir 

Produit, de la vente du pétrole : 142,200 
barils à 4 fr. 25 Le baril 604,350 

Produit de La vente du gaz par an 30,000 

634,350 

Voit 

Frais généraux e t ùTexploitastion 60 ,000 
Dividendes 10 % sur 3,000,000 fr 300,000 
A m o r t i e . m e n t d u matériel 63 ,435 
Fonds do réserve pour forages 220,915 

634,350 

L e s é ta t s certifiés conformes d e La production m e n -

IOURNAL DE ROUBAIX 

««elle, légalisés par le Consulat de France à New-
York, sont tenus a la disposition des intéressés. 

M. C.-A. baisa-rat aelmeft que l'on peut forer enr 
la propriété de la Sainte,-Marie 600 pui ts au moins . 

On peut prévoir aisément quels seront la production 
e t les bénéfices avec une exploitation de 630 nou
veaux puits . 

DIVIDENDES 
Les bénéfices nets du premier trim/entre qui s» 

sont élevés à 79,935 fr. 15, ont permis a la Compa
gnie non seukmviat de distribuer 'un dividende de 
2 1/2 %, eoit 10 % par an, mais, encore de placer 
o n e somme importante à la réserve. Il ressort du 
bilan d'avril que les bénéfices réalisés pendant ce 
mois e'éloviemi à 30,500 francs ; e t asmmte la pro
duction dfls nouveaux pui ts viendra s'ajouter à la 
production annuelle, il es t à prévoir avec cert i tude 
que les bénéfices de mai e t juin seront seneiblearv n t 
supérieurs à ceux d'avril e t qu'une plus-value des 
actions s'en suivra. 

Dans ces con-litiens, tes t i tres de la Sainte-Marie, 
an prix de 32 francs, qu'ils cotent actuel lement , 
const i tuent o n plaoeanorlt avantageux. Pirwpentus 
envoyé franco sur demande à MM. E . R . H O L D E N 
et Cb*, banqui rs, 22 , rue des Capucins, Paris . 
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F A B R I Q U E 

Charrettes-Attelages 

l , Drouffe-Chevalier 
RutPierre-ae-Roubaix,13>-l3l 

R O U B A I X 

Modèles déposés 
MEUBLES ALITER ES 

CHOCOLAT MENIER 
Kefuier l e s Incitation*. 
l'un du Gérant» : ALTBKD MES8IAEN. 

Imprimerie A L J » I D REBOCX, Grande Rue, 71, Roubaix. 

LE VRAI REMÈDE 
DE L ' E S T O M A C 

G n é r t a o n a s e n s a t i o n n e l l e * A R o n b a t x , A L i l l e , A V a l e n c l e n n e s , A L a b n l s -
s l è r e , A B â c h e s , A F o n r m l e s , e tc . , de maladies d'estomac, gosihriites, dyspepsies, gastralgies , man

que d'appétit, digestion difficile, renvois, lourdeurs, aigreurs, rortàges, gonflement», suffocation», langue 
chargée, mauvaise hals iae at de tevsns coiiséquences inévitables, mauvaise humeur, •assitssde, ennui, dé 
g o û t , tristesse par 1 * P o u d r e d * S a n t é D e C o c b . E n v o l e t d e s p r e u v e * I r r é f u t a b l e s * 

MontBsalr, 

V o s P o u d r a s * d e S é a n t e D e C o c k ont f a i t des merveil les sur différents de TOCS a m i i qu i 
é ta ient at te inte d e 1* m ê m e maladie que m o i . Veui l lez , je vous prie, m'en envoyer par retour du courrier 
contre reinibourseimeirit. 

Sincères salutations e t merci à l 'avance. 
A. B A R D R Y , à- Fcrannies. 

Monsieur, 
PleiuCTi nt satisfait des résultats obtenus dans mes douleurs d'estomac par l'emploi de Poudre d s 

S a n t é D e Cock, j e vous serais t rès obl igé s i vous vouliez encore m'en faire parvenir. 
Dans l'eepoir, e tc . . . 

Joseph SACTEZ, 175, rue de Famors, Yalencrennee. 
Monsieur le Phanmiaoien, 

Depuis huât ans je souffrais constamment de l'estomac, j'avais perdu oomplèttmranib l'ajppétit ; p lus 
rien ne digérait , constamment j 'avais des renvois , des lourdeurs, de s aigreurs, des vertiges, des gonfle
ments , des suffocaitions. J 'étais dwvtinu vif, ùrastle, d e mauvaise humeur, j'avais même du cesser mon 
travail oomplètcimerit. J e puis dire que j'ai essayé tous les remédies recommandés ; j'ai consulté une quan
t i t é d e docteurs, le tout inuti lement. J'étais découragé. Aussi c'est sans La moindre confiance, mais 
p lutôt par acquit conscience que j'ai essayé votre produit . Mais Monsieur quelle joie, quel banb'fiur, 
qu?l deOire. Les Poudres de Santé D e Cock o n t immédiatement produit urae grande anâélàoTatiom t t 
aujourd'hui j e vous annonce ma guénsom complète . Jameds, Monsieur, non jamais, je n'oublierai vos 
Poudres de Santé D e Cock, e tc . 

Recevez , Monsieur, e tc . . . 
Vansohel , 7, cour Debruyne, Rouibaix. 

Même at tes tat ions de M. C c u r o u v l , chez M. Edmond , nuarchandutailleuT, à LahuissDèrB ; de M. 
Anctuloit, à IXnain ; d e M. Delnjnotte Louis, débitant, rue St-Géry, 28, à Camlbrai ; de M. Lnthnn , m e 
d e Lille, à Lens ; d e M. Grenet-Porphyre à Râches .etc . , e t c . 

Les Poudres de Santé D e Cock se V-odent 2 fr. 50 l a boîte, à Roubaix, chez M. Couvreur, phar
macien, rus N e u v e ; à Tourcoing, M. B m n e a u , Grande-Place ; à LUI1 , M. Lecleroq, Gronde-Piano e t 
Lof evre, place ûrs Hal les ; à Valenciennies, pharmacie Beck e t Sapin-Boulet ; à ArmentièriES, pharmacie 
Duiour ; à St-Amand, pharrrcic.K- Béai ; à Douai, pltarmecies Byart et Delaoutre ; à Cambrai, pharmacie 
Depoutre, GranJo-Place ; à Mouscron, Fonder ; Ooûrtrai, Hulpiau, Oerier, e t c . 

B i e n e x i g e r s u r c h a q u e c a c h e t d e p o u d r e l e s m o t » « P o u d r e d e S a n t é d e C o c k » 
I m p r i m é s e u l e t t r e s r o u g e s e t n'acepter aucun autre produit. 8159 
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LES OBERLE 
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VII. — (SUITE) 

Il ne le» connaissait pas ; il ne leur parla q u e 
c*>ur répondre à leur antique e t beirle formule de 
salut . J e a n . a * i s j>ris d'un supin, à demi caché, cn -
tcm-lit encore un lioimne, un ancien, qui dépaasai t 
l e prêtre , au-delà du tournant , et qui d i sa i t : M L o u é 
so i t Jtwus-Cluist I » 

(Ju<> de fois cet te sa lu ta t ion aVait résonné sous k g 
IToûtew do l a fo i ê t I / 

.Iran regarda devant lui , comme ceux qui son-
peut , et qui ne vo ient plus que des form'-s vagues , 
sans y at tacher leur pensée . 

E t il demeura ainsi un peu de temps. Alors, un 
murmure à poinr- perceptible , si faibîo qu'i l n'y a 
pas un chant d'oiseau qui ne soit plus fort, monta 
sur l e s lldjons de bruine : M J e vous salue , Marie , 
pleine de jtràcc, vous êtes bénio entpe t o u t e s les 
femmes Un scvond murmure succéda au premier 
et t ermina l ' A v e ; « S a i n t e Mari? , mère de D iou , 
priez pour M U A . . » E t lin trouble involontaire , u n e 
cer t i tude m'-stcrieuse iprûoùda l 'apparition de deux 
femmes qui monta ient . 

E l i s é t a i e n t grandes t o u t e s les d e u x . La plus âgée 

é t a i t une viei l le iillo d'Alsheim, qui avait le v i sage 
d e la couleur de la brume, e t qui v ivai t , p e t i t e ren
t ière , à l'omUrc de l'église, qu'elle ornait les jours 
de fête. K!!e avait l'air las , mai s elle souriait e n 
récitant le rosaire. L a plus jeune marchait à droite, 
au bord d u ^entier, au ras de la pcn,tf-, e t sa fière 
t ê t e un pou levée, ses cheveux d'un blond m a t com^ 
me u n e bt41e écorce de p u , t o u t son corps harmo
n ieux e t robuste, se détachaient sur l'écran pâle d u 
•rasa» qui emplissait la courbe. J o a n ne fit pas un 
mouvement , e t 'cependant l a plus j eune l e v i t e t 
tourna la tête . Odile souri t , e t , sans innrrromipro 
la prière, d'un si^jne de ses j e u x qui dés ignèrent 1© 
sommet , répondit : 

— J e vous attendrai là-l iant. 
Les deux femmes vty ralentirent p a s môme leur 

marche. D'un p a s égal , droites , r e m u a n t du balan
cement léger de leur conps le chapelet quVlles t e 
n a i e n t à la main, elles montèrent , e t la viei l le fus 
t a i e les reçut dans son ombre. 

J e a n laissa s'écouler quelques minutes , et suivi t 
le même chemin. Au détour de la route, quand elle 
tdevient droite e t travers^ la crête pour aboutir au 
oouvent , il revit les deux voyageuses . ETles a l la ient 
plus v i te , contentes d'arriver, leur ombrelle ouverte , 
car la brume, qui ne cessait pas , é ta i t m a i n t e n a n t 
t i ède , c t il y avai t des ébauches d'ombre au pied, 
des arlircs. Le soleil deva i t déaliner vers le6 som
mets des Vosges , c t vers les pla ines de F r a n c e qui 
é ta i en t au-delà. 

Les pèler ins qui ava ient déjà fait leur pèler inage 
à l a châsse de sa in te Odile, se hâ ta i ent de se ren

dre aux endroits consacrés par la tradit ion pieuse 
ou prafano, à la fontaine do s a i n t e Odile, à l a fon
ta ine de sa int J e a n , ou, le long do l 'enceinte païen
ne, par un sentier de chèvre, jusqu'aux rochers du 
Mannels te in , d'où la vue e s t s i belle d'ordinaire, sur 
les montagnes vois ines, sur les c imes de l a Bloss e t 
de lTSyberg, sur les châteaux en ruine l evant leurs 
vie i l les tours parmi les sapins , Andlau, Spedbourg, 
Landsberg et Les autres . J e a n v i t les deux voya
geuses traverser la cour c t Se diriger vers l a cha
pel le . Il r ev in t alors sur ses pas , jusqu'au commien-
coment de l 'avenue balayée par le vent , le long de 
ce grand bâtiment qui ratppeille les ouvrages avancés 
des forterewK-s, e t que traverse de p a r t en p a r t un 
porche voûté servant d'entrée. 

Dix minutes plus tard , Odile sortait toute seu le 
de la chapelle, et , dev inant que J e a n Oberlé l 'at
t enda i t ail leurs que dans cet te cour trop p l e i n e de 
témoins , reprenait le chemin de la forêt. E î l c é ta i t 
TÔtue comme le Jeudi saint , de l a même robe som
bre, mais coiffée d'un chapeau de promenade tTès 
sirmtplo, très jeune e t qui lui seyait à Tavir : une 
(paille à largos bords, relevée d'un côté et garnie 
d'une torsade de tul le . El le portai t sur l e bras son 
ombrelle e t une jaquet te «Veuf. Odile manctinit v i te , 
e t avai t la t ê t e un p?u penchée, comme cel les q u e 
la route n'intéresse pas , et qui ont encore l'âme en 
prière ou en songe. Quand elle arriva •SBTta de 
J e a n , qui se t e n a i t à droite du port ique, e l le re leva 
le v isage , et d i t , sans s'arrêter ; 

— L a femme qui m'a accompagnée est à se repo
ser. M e voic i . . . 

— Que c'est bon à vous d'avoir cru e n moi 1 d i t 
J e a n . Venez , Odile . 

Il se mi t à suivre, près d'elle, l 'avenue p lantée 
d'arbres maigres et tordus par les tempêtes de l'hi
ver. Il éprouvai t un te l sa is issement de ce rêve réa-
4i.se, qu'il no pouvai t penser e t d i re qu'une seu le 
chose : sa reconnaissance pour Odile, qui al lait toute 
m u e t t e , n'écoutant que ce qu'il no disai t pas , c t aussi 
é m u e que lui . 

A l'cnïtroit où la route commence à descendre, ils 
s'en écartèrent , e t pr irent , sous la futaie do sapins 
devenue haute e t pressée, un sentier qui tourne 
autour d u monastère . I l s n 'avaient plue de témoins , 
e t J e a n v i t que les y e u x couleur de blé , les y e u x 
profonds e t graves d'Odile se lovaient vers lui . L e 
bois ne faisait d'autre bruit que celui des gout tes 
de brume tombant des feuil les . I l s é ta ient t o u t près 
l'un de l 'autre. 

— J e vous ai demandé de venir, d i t J e a n , afin que 
vous décidiez de m a vie . V o u s avee é t é l'amie d e 
m a première jeuncisse... J e voudrais que vous fus
siez celle de toujours. 

Odile , l e regard perdu & .prKîscnt dans l e lo intain , 
trembla i t un jpeu en répondant : 

— Avez-vous songé ?.. 
— A tout ! 
— Même à co qui p e u t nous sépareT ? 
— Que voulez-vous dire par là ? D e quoi avez-vous 

peur P Serai t -ce d'entrer une famil le désunie ? 
— Non. 

Vous l a réconcilierez, en effet, j'en suis sûr •; 
vous en seriez l a joie e t l a pa ix . Que craignez-vous 

a»san»as» i»n»nx^eajaax»ajajB»s inn»»n^ 
dono ? Est>ce l'apposition de mon père ou du vôtre, 
qui s o n t devenus ennemis ? 

—Cela pourrait se vaincre, d i t l a jeune fille. 
— Alors c'est que votre mère m e ha i t , répart i t 

J e a n impétuousoment. E l l e me hai t , n'est-ce p a s P, 
L'autre jour, je l'ai trouvée si dure pour moi , si ' 
offensante. . . 

L a tê te blonde fit un s igne de dénégat ion. 
— El le sera plus lente à croire en vous que n o 

l'a é t é mon père, p lus l ente que je no l'ai été moif-
nvême. Mais , lorsqu'elle aura vu q u e votre é d u c a t i o n 
n'a pas changé en vous l 'âme alsacienne, el le reviens 
dra de ses préventions . 

Après un instant de si lence, Odile ajouta : 
— J e ne crois pas me tromper : les obstacles d'au

jourd'hui pourront être écartés , on par vous, ou par 
moi , ou p a r tous deux . J'ai p e u r seulement d e o s 
q u e j e ne connais pas, du moindre incident qui v ien
d r a i t aggraver, demain, un é t a t si troublé. . . 

— J e comprends, d i t J e a n , vous redoutez l'ambi» 
t ion d e mon père ? 

— Peut - ê t re ! 
— El l e nons a dé jà b ien fa i t souffrir. Mais il e s t 

mon père ; il t i ent à me garder ici, il me le dit tous 
les jours : quand il apprendra que je vous ai choisie^ 
Odile , s'il a de» projets personnels qui briseraient 
notre union, il consentira au moins à tes a journer .^ 
n'ayez pas même c e t t e crainfre-là. N o u s vaincrons . 

— N o u s vaincrons ! r*. prit-elle. 

(A tuivre.) R E N É B A Z T ! » . 

mm LÉG&LES 
DISTILLERIE KOUBÀISIEM 

^ . . i L i i ; ANOHTMI 

a u c a p i t a l d e 5 0 . 0 0 0 Jr. 

£9, rue Sa Cancre, RoiMx 
MM. 1 s Actionnaires font 

convoqué* en tiK-, mblée géné
rale extraoniinaiire pour le 
voiulr 1I1 4 juil let , à huit heu
r e . ,.t demie du soir, a u s iègo 

SOCllll. 

Ordre du jour : 
1" ExteUuion de l'objet so

cial ; 
2 Augmentat ion du capital . 
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Ë t u d T d e M" DESMAZIÈRF.S, 
avoué a Lille, 3 , rue de l'ué-
bla. 

Département du Nord. — Arron
dissement de Lille 

VILLE DE ROUBAIX 
r u e V i c t o r H u g o 

O E P A R C E L L E 

M 

TERRAIN 
p r o p r e A u A t t r 

e n t o u r é e d e m u r s 

d'une contenance de 330 œt lres 
C «rés environ. 

A VENDRE 
par suite de saisie immobilière 

L'ailjudicatioQ aura lieu le 
m e r c r e d i « j u i l l e t 1904, 
à l'audience des criées du Tri
bunal civil de Lille, séant en 
l u n e des salles du Palais-de-
Justicede ladite ville de Lille, à 
midi précis. 

les enchères ne leronl reçues 
que par ministère d'aiouet 

D É S I G N A T I O N : 

V I L L E D E R O L B A 1 X 

R I E VICTOR-HUGO 

Une parcelle de terrain pro
pre à bâtir entourée _<le murs, 
ïiae à Roubaix, nie ^ >et-°r-Hu-
. „ , d'une contenance de 00U 
ïnètreH cadrés, tenant d'un côte 
à M fttppeiwr, d'autre coté par 
une LaVî» perpewdicriinire à M. 
J^iuus i;ujll*ume LeMjvre et Ma
dame Fiere-Angélinae ^ . " T S ' 
son épou-e, dans le fond a M. 
Agat'hon Frcnmux. nez entre 
deux m.toven e t par devant sur 
un fremt de huit mètres vmirt-
cisq centimètre* à la rue Victor 
Hugo. 
M I S E - A - P R I X : C i n q c e n t s 

f r a n c s . 

L» vente a lieu par suite de 
la mm* pratiquée a la requête 
de M. Geors-ea Leplat, boaoher, 
deaeenrani et dt/nruciiLie à Rou
baix. rue Basse-Masure. 10 ; 

A f s e t pi-ur avoué, Me DES-
MAZIERES. 

Contre Mademoiselle Marie-
Anjrélique I*febvre, célibataire 
majeure, sans profession, demeu
rant à Roubaix. 

Saisis défaillant : 
Suivant procès-verbal du mi

nistère de lTiaàwieT FORGEtHB 
àv Roabuix. en date du 3 avril 
1900. eararietra, vwé. dtënonoé 
ct transcrit au. bureau de» hy
pothèques de Li'le, le 10 avril 
190e. vol. 2. n- 6A. 

I! est ici déchnii que tons 
ceux du cnef desqueU il pour
rait êuv pr:s inscription pouT 
raison d'hypot.Irèqiks légal** de
vront la requirir avant lu. trans
cription du jujrijneiit d'adjudica
tion à péril de forclusion, con
formément à la loi. 

S'adresser pour tons rentei-
gn*«tnen.ts : 

1' Au Greffe du Tribunal civil 
de Lille, où ae trouve déposé 
le cahier des charges. 

2" A Me AMred DEKMA-
ZIÈRES, avoué, OHneurant à 
LiMe, 5. rue de Puébla, pour-
suiv.iTit la vente sur saisie im
mobilière. 

Ainsi fait et rédigé par Me 
Alfred DESMAZTt3tË8, avoué, 

«*rassort'-, à Li'ile. la 7 juin 
1902. 

(Signet : DESMAZIftRRs. 
Krm-gistré à Lille, 1« 17 juin 

1902. folio , case . Reçu 
un franc quatre-vingt-b/nit cen-

t i tnr t , 
(Signé) : FLBTTIY. 

8421Ô 

Elnrte de M» Alfred DESMA-
ZIÈRES, avoué à Lille, 5 , 
rue de l'ucbla. 

Département du Nord. A r r o n -
diuement de Lille. 

VILLE DE ROUBAIX 

R u e V i c t o r H u g o 

UNE GRANDE 

PROPRIÉTÉ 
non encore terminée 

d ' u n o c o n t e n a n c e d e 1 . 0 2 9 
m . c . 0 4 d. c . 

II. 

R u e V i c t o r H u g o 

UNE 

PROPRIÉTÉ 
b i l l e e n b r l q n e s 

Composée de 

3 MAISONS 
Le tout érigé sur nn terrain 

d'une contenance de 300 mètres 
carrés environ. 

A VENDRE 
par suite de saisie immobilière 

L'adjudication aura lieu le 
m e r c r e d i 8 j u i l l e t 1902, 
à l'audience des criées dn Tri
bunal civil de Lille, séant en 
l'une des salles dn Palais-de-
Jastice de ladite ville de Lille, i 
midi précis. 

Lit enchères ne ter ont reçues 
que par ministère d'au>ués. 

D É S I G N A T I O N : 

Département du Nord. Arron
dissement de Lille 

V I L L E D E R O U B A I X 

I 

R U E vrCTOR-BUGO 

Une propriété non icnninée, 
se composant de : 

U n e maison avec perte enchè
r e , comprenant : A u rea-de-

OIUUIÎMC. : grand salon, saille à 
manger , vérandah, pe t i t e salle 
à m.uiger, cuisàie , escal ier dé
robé, rei'aveTie, buanderie. 

A u premieV étutfe : Sept 
tdh*n»l>r.ls et œdlea de bains, 

lieux d'aisances. 
Vaste grenneT au-desmis, eaux 

potable et de citerne, cave». 
Grande remise, écurie, grande 

cour. Dans le fond de la cour, 
bâtiment excavé à usage de 

brafserie. 
R-wernble les fonds et COÛT 

en dejv.ndant, d'une contenance 
d* mille vingt-neuf mètree carres 
quatre-vingt-quatorze décimètres 
u r n e et ooeu-pée par M. Luuia-

GuiÙaiime Lefebvre-Ltfebvre. 
Tenant d'un côté à l'article ci-

nprè» et à divers, d'autre à la 
Société amowvme la Textile 
Franco-Belge Szezepaniek, dans 
le fond à van HollaJid et par 
devant à la rue Victor-Hugo. 

M I S E - A - P R I X : D e u x 
m i l l e f r a n c s , c i . 2 . 0 0 0 fr . 

n 
R U E VICTOR-HUGO 

TJàaj •propriété bâtie en bri-
onea, composée de trois mai
sons encavoes, de mèmts cons
truction, ce-mprenant chacune : 

Au r^zjde-obki*v*«ée : salon, 
salle à manger, vérandah, oui-
tine et autre* cVp^ndanoee. cour, 
pompe à eau de citerne, eaux po
tables. . , 

Au premier étage : deux cham
bre». 

Au second étage : une chambre 
et grenier. 

OCCUPATION 

La première maison est occu-
ps? par M. Lefebvre fils, partie 
saisie. — La deuxième, i«.r M 
Vartet, au loyer mensuel de 
v>i,gt-eaiu fr-nei'. — Et la tro -
sièin-- par M. Louis-Oiiulaunie 
L-f-bvre lefebvre père. 

Le tout est érigé sur un ter
rain d'une oonteiune-e do trois 
cents mètres carrés environ et 
tenant du Nord et de l'Est à 
l'art H le précédent, par devant à 
la rue Vietor-Hugo, de l'Ouent à 
M. D.uin et à i l . Lecomte. 
M I S E - A - P R I X : C i n q c e n t s 

f r a n c s , c i . 5 0 0 fr . 

l a . vente se poursuit par suite 
de saisie immobilière, dretaée à 
la requête de ; 1' M. Georges 
Lciplat. marchand-boucher, de
meurant et domicilié à Roubaix, 
10, rce Basse-Masure : 

^ M. Alphon«e I-epîat, mar-
chand-boueber, demeurant et ut 
mie 1! ié à Fier», au Brencq. 

Ayant pour avoue Me DES-
MAÎS1ÊRES. . 

A rencontre de •. 1 °M. Louis-
Hem-i-Joseph Lefebvre, autrefois 
courtier en laine», actuellement 
en étut de kullite, demeurant 
à Rimbaix, rs» Victor-Hu^go. 

9" -M Jules Lefebvre, 00m-
mis-greffier au Tribunal de com
merce de Roubaix, y demeurant 

En sa qualité de syndic à la 
faillite de M. IxroJs-Henri-Ji». 

seph Lefebvre, sus-nommé. 
Par suite de saisie immobi

lière pratiquée à la charge de» 
ans-nommés, suivant procès-ver
bal d» l'huissier FORUËOIS 
d« Roubaix, en date du 3 avril 
1902, emsvwtré et transcrit an 
bureau des nypoubèques de Lille, 
le 10 avril IÔ08, vol. 3, a - 7a. 

I l est ici déclaré que tous ceux 
du chef desquels il pourrait être 
pris inscription poux raison d'hy
pothèques légales, devront la re-
quértr avant la transcription du 
jugement d'adjudication à péril 
de forclusion, conformément à la 
loi. 

S'adresser pour tous renseigne
ments : 

1* Au greffe du Tribunnl 
civil de Lille, ou se trouve dé
posé le cahier des charges. 

2- A Me Alfred DEKMAZTÊ 
RES, avorté, demeurant à Lille, 
5, rue de Puébla, chargé des for
malités pour parvenir à la vente 
Îiar suite de la saisie immobi-
ière. 

Ainsi fait et rédigé par Me 
Alfred DESMAZÏftRES, avoué 
soussigné, à Lille, le 6 juin 1902. 

<Signé) : DEPMAZIÊRES. 
Enregistré à Lille, le 17 juin 

1902. folio , case . Reçu 
nn franc quatre-vingt-huit cen
times, décimes compris. 

(Signé) : H. FLEURY. 
MM 

IMMEUBLES 
1 VENDRE OD i LOUER 

AVENDRE 
VASTE 

Etablissement 
Teinturerie le velours cl apprfls 

s i s à A m i e n s 
Condition» avantageuses. Fa

cilités de paiement. 
S'adresser à M » D U P A S et 

COUTURIER, notaires à 
Amiens. 7838 Etudes de M" D E CAE, no

taire à Furne*, et de Me 

DAN'KL, notaire à Lille. 

R o y a u m e d e B e l g i q u e 

COMMUNE DE LETSEELE 
A proximité d'Hondschoote 

BELLK 

FERME 
contenant QUINZE HECTA
RES environ de fonds bâti, jar
din, verger, bois et terre à la
bour formant l'occupation Rye-
kebotr, au fermage de 1,450 fr 
et charges. 

À adjuger pnliIïqaBment 
en deux séances les L U N D I 23 
J U I N et 7 JUILLET, à trois 
heures, en l'Hôtel de France, & 
Fumes. 

Pour les plana et tetwei^ne-
ments, s'adresser auxd.U not«i 
ne» DE CAE et DANEL. 7912 
TERRITOIRE DU CATEAU 

BELLE 

FERME 
dite dn Qaconelet 

avec 100 hectares de ter
res labourables et prairies. 

boule
vard de Ueliort, 19. bal 

agencement, sonnerie électrique, 
gaz, eau potable, 6 chambres. 1 
grandes caves. S ad. même boule
vard, 47. Roubaix. WÎG 

La J E U D I 26 J U I N 1902, 
à 2 heures apree-midi, en l'étu
de et par le ministère de M« 
Jule*s LtEFEBVRE, notaire a, 
Valérie iennes. 

Dehaut J-D^gnci le aa^fernxi* i ATELIER DE MECANICIEN 
snnueil de 12.200 fiance, p lm 1 A louer un atelier de mécanicien 
le* impôts, suivant bail axpi- I avec force motrice, forge et nom-
rant le 15 novembre 1910. breuses machiu* 

Ea oaa d'offres »TitfisaDte>>. I «rande raboleu 
on pourrait traiter avant l'ad 
j w i J ^ ^ «.dit M. j m J IBANOUE FICQUET 
LEd-iEbVRE, notaire. 7843 i » . boulevard Gambetta, Boubaix. 

t i l l a s i louer, Ualo les-Dains 82II 

outils dont 
double. S'adr. 

43, rue Saiot-Aruand. Honbaii.ïtilt 

A VENDRE OU A LOUER ftN n r P F R p IfinT,R 
dansdesconditionsexcellentes,)oli« Ufl ULOlaL LUULt l 

pour un 

r i f DT AVt*au courant d» la corn p 
LITlTLU I L tabilite »t du métré 
est demande chez entrepreneur de 
couverture et plomberie. Ou don
nerait préférence a ancien commis 
d'architecte. Ecrire £ . t. al., bu
reau du journal. S408 

Homme marié, 4C 
très bonne famille, 

eien chef de gare, désire trouver 
mploi. Ecrire L.L.B. au bureau 

r f i D l V i U l I i r D ° n demande un 
b U n i f U n n i à j n bon ouvrier cor
donnier. S'ad. chez M Oesrumaul, 
60, rue Km de la (iuerre, 7ourcoiog. 

SS*M 

du journal. 7 i 9 7 

EMPLOYÉ, U D demande, pour 
travail de bureau, un 

homme de 18 ans, possédant 
~t.De belle écriture et muni des meil
leure! références. Ecrire E. V., an 
bureau du journal. 8249 

EMPLOI Homme marie, 30 au», 
depuis 10 ans dans i 

ma ihon d e campaarne très sans enfant nn quartier de 1 places m « maison, désire changer, emploi 
forlable, entourée d'un jardin n o n m e u b l é e s d a n s u n e mal-

admirablement planté, située ave- s o n t r a n q u i l l e . Ecrire V V. 100 
Marronniers à Croix, à : poste restante Fosse aux Chênes. 

S minutes du tramway de la Croix. 
Blanche et à S minutes de l'arrêt 
de l'Allumette. Un vendrait, au grè 
de l'acheteur, avec la portion de ! 
terrain demandée ou ou louerait à ! 
l'année ou pour la saison. S'adresser I 
pour renseignements au bureau duj 
Journnt de Houbaix. 55.8 , 

sata 

EMILE DESBARBIEUX 
4S. r s e d e l a « .ara, Roubaix 

A LOI Bit : Rue de I Espérance, 
SS. un magasin. Hua du Kreanov, 

_ pré» la Gsr». Rue du Congo, S, 

MAISON DE CAMPAGNE ! « b : , T u . m T e . V » ' » " É P r u l ê 
a louer, avec grand jardin planté, ! IS fr. par mois . Grande-Rue, «8. 
écuries, remises, ores le parc de Rue Pauvrée, (*, libred occupation. 

'- Rue St Lotis , 5», 71 et 73. 8406—3 

Emile HAESE 
9t, rue de Roubaix, TOVRCOISG 
Achats, ventés démaisons, terrain», 
fermes, usines. Prêts hypothécaires. 

soin d'argent vendrait un terrain 
beaucoup en dessons de son prix 
4»76 front à rue daa» le quartier 
du Tilleul. S'ad. rue du Tilleul, (65. 
Roubaix. 7701 

TOI R f d l M i 

GRANDE MAISON d? .roofi 
rue, propre i tout commerce, située 
rue de Tournai, a louer immédiate
ment. Prix 1.500 francs. S'adresser 
chez M. Iules Marescaux, 17, place 
Thiers, Tourcoing. «S944 

tuées a 
s Croix-

, 13'fr. et 15 fr. par 
ié Kléber, Croix. 

750» 

I M 

BANQUE FICQUET 
3 9 , B' Usunbet ta . Itonbaix 

le confort moderne, salle de bain, 
jardin, eau et gai. situées boule
vard de la Chapelle, à Croix, a 
proximité de la gare et du tram, 
«av. S'ad. 44,ru» de la tiare,Croix. 

8x31 

A T n n e o » c ' o l x b« l l e '" 'son 
LUULtl en partait état, 6 mè

tres de façade, salon.salle à munger 
cuisine, arriere-cuisinc, 5 chambres 
au premier, grenier, cave, écurie, 
remise, beau potager. S'adr. a 
M. Hanton, ru» des ogiers, » 6. h 
Croix. «3..S 

eciar-
l'église Saint-

Sépulcre, loyer 700 fr. S ad. 9, rne 
Brézin, Roubaix. S143 

vendre ou à louer 
belle maison, i 

coch.'re, écurie, remise, jardin 
tué» S, rue Saint-Eleuthcre, Tour
nai. S'ad. même rue, i . 8,38 

aan» d'une c a v e , 
d'un r o n l o i r , s a l o n , s a l l e a 
m a n g e r , v é r u a d a e t cu i s i 
ne , d e 3 c h a m b r e » a l ' c ta -
«•*•, d'une c h a m b r e m a n s a r d e 
e t d'un g r e n i e r , l e t o u t s u r 
5 m. 15 d e l a r g e u r e t 1 1 m è 
t r e s d e p r o f o n d e u r , e a u po» 

, m ê m e b o u l e v a r d . 8130 

1ER BELLE MAISON de RENTIE 
avec jardin planté, sise 4 Wil lemi, 
1.500 mètres de la gare de Baisieux, 
i vendra ou S louer. S'ad. S Mme 
veuve Carlier, a Willem» (Nord). 

840* 

H. WILMOT 
153uis ,B-Uainbetta ,KOl BAIX 

Prêt tuf bvpotneques: achats. 
ventes.locations de propriétes.^l*>9f 

ÀppartementskchansiDres 
A LOUER 

P u b l i c i t é é c o n o m i q u e : C h a 
q u e m e n t i o n d ' u n e l i g n e d e 
c e t a b l e a u s e pa ie v i n g t c e n 
t i m e s ; s i x j o u r s : s o i x a n t e -
o u i n - e c e n t i m e s ; d i x j o u r s : 
dn franc v i n g t - c i n q c e n t i 
m e s ; v i n g t j o u r s : d e u x 
francs ; u n m o i s > t r o i s 
f r a n c s . Ce t a b l e a u e s t p u b l i é 
d a n s l e s d e u x é d i t i o n s d u 
a J o u r n a l d e R o u b a i x », 
so i r e t m a t i n . 
C». ourHir, rue St-Quenlin, 31. 
Àpp. n. a.el lia. g., 07, r. Vaucanson. 
L'a. ijamte, 04. rue de la Cloche, Ti. 
Rezde Chnussétgarni.ne d'lsly,36. 
tin. garnit, 18, rue de Lorraine. 
Rezde Ch. garni, 13,r. S t Piat.Croix. 
Ouarlui'. rue Philippe le Bon, J5. 
Ck. oarme, 31, rue de l'Industrie. 
Ckninbi'f. rue de la Providence, 44. 
Rez-de Ch. garni. 17, r. Sébastopol. 
Ck. garnir, l'A, rue d'Alma. 

D E W & 0 F 1 S 
D'EMPLOI 

REPRÉSENTANTS P
aarTo"d£ 

rente des vins du Braujolais en 
barriques. Ecr. J.-M. tieor^e, à V#-
nissieux (RhOne). 8M8-575g< 

à Laonoy, maison pour 
im»r;ant ou rentier. S'ad. rat 

de l'Epaule,», Roi ban. JUG7d 

ESTAMINET i- louer pour le 
Juillet, petit 

loyer. S'ad. à laBrauer i tde l 'Union 
Uùai u Anvers. 

pendan 
15 années a voyagé pour le» pre
mière» maisons de gros »t est bien 
introduit auprès de fouslesniaisous 
dé marchandise» désire de» retire 
sentations pour étoffe» d ameuble
ment, plusb, eouvertares. portières 
et cretonnes. S 'ad .àU.J . Lawrence, 
Nswbury, Kaling, Londres. 84(6d 

et filées, comptabilité, recherche 
place cher négociant ou ttlateur. 
Bonnes références. Ecrire P. H. M„ 

84Md ] bureau du journal, Tourcoins 8*l»d 

comptable < 
sérieuses. Ecrir 
du journal. 

l'.ogue. Références 
A. T. 91, bureau 

8444d 

contentieux, étant un ancien oftl-
cier ministériel, désire emploi. Pré
tentions modestes. Références de 
1er ordre. Ecrire C. D. D , bureau 
du journal. 8431 

sérieux et actif, 
connaissant la composition de» es
quisses et la mise en carte armure 
et jacquard, le rentrage, l'ourdis
sage, la lecture, habitué A suivre 
l'échantillonnage, demande place. 
Prendra adresse bureau du jonr-
nal. 7386 

peut verser cautionnement. Prendre 
adresse au bureau du journal. 

8136^57499 

L'Unirciratenelle das jiriiniers 
d e L i l l e offre jardiniers et garçons 
jardiniers. Références de 1er ordre. 
— S'ad. au secrétaire général , M. 
Edmond Vérin, 14, rue des Guin
guette». Lille. 110 

mande 
de bons ouvriers pour l«s m o y e n 
ne» et petites pièces. S'ad. 60, rue 
Watt, Roubaix. S364 

CHEF MÉCANICIEN connais
sant A 

fond tontes las machines de filatu
res d» construction verviétoise, 
cherche place, ville on étranger. 
Ecrire 1. r., bureau du journal 8314 

TABLE DE BRIQUETIERS 
On demande une table de brique-
tiers. S'au. chez M. Oscar BrilTaut, 
A Hem. 8311 

LA COMPAGNIE SINGER 
20, Grande-Rue, Roubaix, demande 
nn par.on de magasin, de 16 à 
48 ans. Se présenter te matin à 
huit heures.| 8V07d 

MARÉCHALERIE On demande 

de pieds au-dessus d» 18 ans, ayant 
déjà travaillé dans la maréchale-
ri». S'ad. ru» du Fresnoy, 31 Bou
baix. 81»ld 

donnier sachant faire le cousu et 
le cloué. S ad. rue des Arts, 171. A 
Roubaix. Sl35d 

ans, connaissant tré» bien la ville 
et présenté par se» parents. — 
Se présenter de 3 A 4 h., 8, boule
vard de Paris. Roubaix. 8t».l 

âgé de 13 ans, présenté par ses pa 
rents. S'ad. rue St-Jacques, 39, A 
Tourcoing. 8410d 

TOURNEURS EN BOIS*de-
mandé» chez M. Lardée, à Lanuoy. 

MM 

TAILLEURS DE PIERRES 
Ou demande des ouvrier» ehex H. 
Emil» Chantry, pré» du nouveau 
cimetière (.Pont de Neuville), Tour 
coing. 8441 

coing, 
84640 

des appren
ties chamarreuses, chez M. Lepex-
Roosseau, 93, ru» d'Anvers, A Tour
coing. S44ld 

tachant faire 
sine bourgeoise demande place 
dans bonne maison. S'adr. rue de 
la Bienfaisance. 5, Tourcoing, (pré
férence A Tourcoing). 7416d 

place dans maison bourgeoise. 
S'adr. 76, rue dn Tilleul, Ruubaix. 

8457d 

journées pour lessi
ver et repasser. S'ad. rue de Lan-
noy, cour Boyaval . l l . Roubaix. 84 l ld 

CUISINIERES, SERVANTES 
et b o n n e d ' e n f a n t s sont deman
dées de suite munies de bonnes ré
férences au g<i bureau spécial de 
L lacement, i l . Place du Trichos, 

me Toulemonde-Leroy ; même 
adresse A placer une cuisinière de 
premier ordre (recommandable!. 

MM 

ans demande 
des journées dans maison sérieuse 
sachant faire la cuisine, nettoyer 
et lessiver. S'adr. St, rue Blanche-
maille, Roubaix.' S465d 

pagne, libre le mardi 
ct le mercredi demande journées 
pour lessiver et nettoyer. S adr. rue 
Sébastopol, 10, Roubaix. 8t56d 

GARÇON D ' É C U R I E ^ . 
un homme sachant soigner les che
vaux, de préférence de la campa-
Bie . S'ad. a la grande porte chex 

. V. Bulteau, 164, rue du Collège, 
Roubaix. 8449d 

FEMME de CHAMBRE con^i" 
sant bien le service d» table de
mande place dans bonne maison. 
s adr. rus de la Bienfaisance, i, 
Tourcoing. 84t7d 

FEMME DE CHAMBRE Jeune 
tille 

sérieuse, 19 ans, sachant très bien 
coudre demandé place dans bonne 
maison. Prendre l'adresse au bu
reau du journal. 845ld 

On" 
seconde une jeune tille 

de 14 A 15 ans, propre et aimant 
bien le» enfauts. S'adr. 37, Boule
vard de Cambrai, Ruubaix. 8453d 

du service de 15 A 30 ans. muni 
bons certificats, 57, rue du Pru 
Tourcoing. I 

, aimant bien les enfants, 
i dé bons certificats. S a l 4, 
> la Baille, Tourcoing. 8418d 

demandé un» 
ié servante sa

chant faire an» cuisine bourgeois» 
et munie de boas certificats. S'adr. 
173, rué du Collège, Roubaix. 84544 

13 ans, propre, présentée par ses 
parents et pouvant retourner cou
cher chez elle. Prendre adresse 
bureau du Journal. 8451d 

C r R V Â W T r d» I l a xi 
B L I I T S U I I L demandée, rue du 
Grand Chemin, 19, Roubaix. 84C14 

courant du service 
•achant lessiver et repasser et ai
mant biea le» snfants. S'adr. rae 
St»- Barbe, 14, Tourcoing. 8464 

d» bons certificat», «achant faire 
une cuisine bourgeoise. — Prendre 
adresse bureau du journal, 84*1 

capable. Bons certificats exiges.S ad. 
rueTurgot, 6t. Houbaix. 8447d 

ENSEIGNEMENT 
ECHANGE-EDUCATION 
lu \ e c o c i i a t de Bradford dési
rerait s entendre avec une honora
ble famille française de Roubaix on 
des environs dans le but de faire 
nn échange d'enfants pour l'étude 
respective des langues. S'adr. A 
M. Gaillard, professenr d'anglais. 
44. rue Turgot. S3SS 

• o u m 
dos 

Trait, soign. p. j . g. maladifs ou 
faibles, fam. allem. meill. référ. 
Prof. 1)' Menken, cbât. St Antoine. 
Wellcu, par Loot (Belgique'. 7J70 

MUEES 

AVIS DIVERS 
B u d c de M' J. HUKT. c o m m i s 

saire priseur A Roubaix, 5, ruo 
Heuvc. 

WATTRELOS 
R u e d u M o u l i n (prêt la Place) 

au domicile de M « V STOCK 
après décès et sans attribution de-
qualité en vertu d'une ordonnance 
d e M. le Président du Tribunal civi l 
de Lille, enregistrée. 

V E N T E 
a u x e n c h è r e s p u b l i q u e s 

rai 

MOBILIER 
de -Tialdon 

Lits el Literies, Linge, Vêtements 
Chaiue or el Croii diamant 

Le J e u d i 1 0 J u i n l'MYl. \ 
dix heures du matin, 1C J. Ut ET. 
commissaire priseur A Houbaix, 
procédera i cette vente. 8404d 

à vescre et m îucanan 
M a r s à Gu «Le Ch&piGfl» 
depnis nn cheval jusqu'à l o c h e -
vaux, neufs et d occasion. 

MACHINES A VÂPEUX 
de toute» forças 

c o e t J l . n o x t K B t o L s o . i . e i M i s -
t r a c t e u r , 1 4 e l * O t r u e \ i o t t e , 
Tourco inc - 6911 

MOTEURS A VAPEUR 
(REINES DE TXilSnSSm* 

PAULUS-FOULQN 
hgen' Construit- I.D.X. 

16, Rue Fiem-tMoitali 
et BOBietarfliB Mal 

ROUBAIX 
n y a toujours en magasin 

des machines 1 vapeur prêtes 
i être livrées. 

Arbres en fer ct en acier, 
paliers graisseurs, poulies, etc. 

RÉPARATIONS 
TRAVAUX DIVERS 

57SN 

p é t r o l e 7 chevaux «t a a t a i n a M -

4i.se
~t.De
file:///ecociiat

